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I N T R O D U C T I O N 

Le mot "paru" englobe la totalité des poissons de pro­

fondeur (au-delà de 100 à 150 m). Ce mot provient probable­

ment de la méthode de pêche traditionnelle, qui consiste à 

lester l'appât à l'aide d'un caillou enroulé autour de la 

ligne. 

La pêche aux "paru" est pratiquée depuis de très lon­

gue date dans les îles de la Société. Pourtant, on ne trou­

ve que très rarement ces poissons dans le marché de Papeete. 

Très prisés par la population, ces poissons ne sont ache­

tés que par des gens d'un milieu assez aisé, car c'est un 

poisson de luxe, au coût assez élevé, allant de 1000 à 1500 F 

le kg, selon les espèces et les lieux de pêche. 

Etant une pêche stationnaire, donc utilisant théorique­

ment très peu de carburant, il serait intéressant d'étudier 

le stock existant de ces poissons, afin d'évaluer la possi­

bilité de développement de cette pêche en Polynésie. Tel 

est le but de notre travail, basé uniquement sur les enquê­

tes menées auprès des pécheurs de pêche profonde. 
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A - Présentation de la pêche aux "paru" en Polynésie Française 

La pêche aux "paru" est une pêche de patience qui demande un grand 

investissement. Elle n'intéresse qu'un faible pourcentage de la popula­

tion. 

I. DIFFERENTES FORMES DE PECHE AUX "PARU" 

La pêche aux "paru" est pratiquée de façons différentes. 

a) Pêche de subsistance : 

Elle est utilisée par les autochtones de la presqu'île, ne vi­

vant que sur les produits de leur pêche pendant la moitié de la semai­

ne et sur leur culture le reste du temps. 

Dans ce cas, la pêche aux "paru" est pratiquée quand toutes les 

conditions météorologiques sont favorables. En cas de mauvais temps, 

les pêcheurs complètent leur pêche par d'autres espèces de poissons plus 

couramment et plus facilement péchés. 

Ces pêcheurs, de petites fortunes, utilisent comme embarcation 

des hors-bord (potimarara) et comme matériel de pêche une simple ligne 

de fond. La remontée de la ligne se fait manuellement. Ils effectuent 

des pêches journalières pendant deux ou trois jours et le produit final 

de leur pêche est vendu au marché de Papeete le dimanche matin. 

Nous avons recensé pour ce genre de pêche une seule famille pé­

chant régulièrement (quand le temps le permet) d'octobre 1984 à 

Mars 1985. Trois autres familles ont été recensées vers la fin, prati­

quant plus ou moins régulièrement cette pêche, et péchant plus ou moins 

en profondeur. 
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b) Pêche complémentaire : 

Cette pêche est utilisée par quelques pêcheurs de bonites pendant 

la saison creuse, surtout en juillet-août. Ils effectuent des campagnes 

de pêche de 2 ou 3 jours. Dans certains cas cette pêche est considérée 

comme pêche principale, les pêcheurs ne péchant que de jour. Dans très 

peu de cas, voire un seul, elle est pratiquée en alternance avec la pê­

che à la traîne, selon le résultat de ce dernier. La pêche au "paru" est 

alors également pratiquée de nuit. 

Les pêcheurs de bonitiers utilisent pour cette pêche soit des mou­

linets électriques, soit des treuils électriques. Certains utilisent la 

méthode du parachute. 

Etant donné que notre enquête s'est effectuée d'octobre 1984 à 

mars 1985, nous n'avons obtenu que très peu de résultats de ce type. 

Par contre, i'E.V.A.A.M. a effectué également 2 campagnes de ce 

type pendant la période de recensement. 

c) Pêche de plaisance : 

La pêche aux "paru" est pratiquée la plupart du temps comme un 

hobby, le samedi ou le dimanche. Ce sport de patience touche un certain 

nombre de chinois et de "demis" assez aisés, qui investissent assez fa­

cilement en matériel et accessoires de pêche (speed boat) moulinets élec­

triques ou treuils électriques, parfois même écho-sondeurs, mais la plu­

part ne pêche qu'occasionnellement. Le produit de leur pêche est consom­

mé totalement ou distribué. Rares sont ceux qui pèchent régulièrement, 

certains une ou deux fois dans la semaine dès que le temps est favora­

ble, d'autres uniquement en week-end quand le temps n'est pas trop défa­

vorable. Une partie de leur pêche est alors vendue à des habitués à des 

prix assez élevé (1500 F le kg). 

.../... 
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d) Pèche profonde de nuit : 

A part un seul bonitier qui pratique quelque fois cette pêche pour 

des poissons dénommés habituellement "paru", (nous n'avons recensé aucune 

sortie), la pêche de nuit consiste essentiellement dans la pêche aux "mana" 

Plomtdu.ch£hy6 px.omeAhzu& ou Rexea et aux "Uravena" RuveXtué pH<L&L06uA> se­

lon la méthode traditionnelle. Cette méthode utilise un caillou en guise 

de lest et une branche de bois en forme de L? munie d'un clou en guise 

d'hameçon. Rarement, ces pécheurs ramènent d'autres "paru". Cette pêche 

concerne des pêcheurs de subsistance mais la grande majorité ne pêche 

qu'un jour par semaine pour compléter leur salaire. L'embarcation utilisée 

pour ce genre de pêche va de la simple pirogue au petit bateau à moteur 

(poti marara). La remontée manuelle de la ligne est d'usage générale. 

Ces poissons au coût peu élevé sont très appréciés du milieu tahi-

tien. 

II. EQUIPEMENT ET MATERIEL DE PECHE 

a ) ̂ tériel_de_p^he_commercialisé_à Papeete : 

De 1983 à 1985, le nombre de moulinets électriques commercialisés 

est de : 49, et le nombre de treuils électriques commercialisés 

est nul. 

b) Equipement_et ™§tériel_de pêche_recensés : 

. Nombre de bateaux recensés : 

- bonitiers : 8 

- speea boat : 15 

- petites embarcations à moteur pour la pêche des "paru" propre­

ment dit : 4 

- petites embarcations à moteur pour la pêche des "mana" et 

"uravena" : 1 
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- Pirogue pour la pêche aux "mana" 

Nombre d'efforts de pêche recensés (sans compter les accessoi­
res de rechange! : 

- lignes de fond manuelles 

- treuils manuels 

- treuils électriques 

- moulinets électriques 

-lignes à "uravena" et "mana" 

- écho-sondeurs 

- parachutes 

8 

3 

3 

46 

12 

3 

2 

B - Résultats préliminaires 

I. REPARTITION MENSUELLE DE L'EFFORT DE PECHE 

L'effort de pêche est représenté par le nombre de ligne mouillé 

chaque mois. Si par exemple un bateau possédant deux lignes fait une sor­

tie de deux jours, son effort de pêche est de 4. 

Le tableau ne concerne que la pêche de jour. 

! ! NOMBRE DE SORTIES MENSUELLES ! NOMBRE ! NOMBRE DE ! EFFORT ! 
! MOIS !Bateaux de ! Petites i ! TOTAL DE ! JOUR DE i DE i 
! ! plaisance !embarcations! Bonitiers ! SORTIES ! PECHE i PECHE ! 

! Sept. 84 !Non recensé! Non recensé! 1 ! 1 ! 1 ! 2 ! 

; oct. 84 ; 7 ; 6 ; 2 ; 15 ; 16 ; 32 ; 

; NOV. 84 ; 8 ; 4 ; 0 ; 12 ; 12 ; 31 ; 

; Dec. 84 ; 4 ; 2 ; 1 ; 7 ; 8 ; 19 ; 

; Janvier 85 | 6 j 2 | 0 j 8 j 8 | 18 | 

; Février 85 ] 9 ; 4 j 0 [ 13 j 13 j 27 ; 

; Mars 85 ; 8 j 4 ; 1 | 13 \ , 14 j 34 \ 

Tableau 1 : Répartition mensuelle de l'effort de pêche. 

MOMTHLY DISTRIBUT/OAJ oF UMtT EfFùfCT 
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Pour les pécheurs de "mana", et d,Muravena" Plomt&Uchtiiyà et 

Ruv&ttuA, nous avons enregistré de janvier 1985 à mars 1985 vingt cinq 

sorties pour un effort de pêche trimestriel de 26. Les calculs ulté­

rieurs seront extrapolés sur 6 mois. 

II. REPARTITION GEOGRAPHIQUE DE L'EFFORT DE PECHE 

La répartition géographique des pêches dépend de deux facteurs prin­

cipaux : 

1) Le facteur déplacement vers les lieux de pêche : 

Les principaux points de mouillage se situe tous à Tahiti pour 

les zones de pêche étudiées ici : Papeete, Punaauia, Tautira, Toahotu. 

Selon que le pécheur possède une petite embarcation ou un boni-

tier, les lieux de pêche sont différents : 

Les petites embarcations travaillent dans un rayon de 30 km au­

tour du point de mouillage ; ce rayon est de 40 à 50 km pour les embar­

cations de taille moyenne, et jusqu'à 200 km pour les bonitiers. 

2) Le facteur météorologique : 

Les conditions météorologiques sont très importantes dans la pê­

che profonde. Le succès de la pêche est lié à trois facteurs principaux : 

mer calme, peu de vent, peu de courant. 

Les pêcheurs sont donc obligés de chercher pour leur pêche une 

zone abritée. 

Pour nos calculs, nous avons partagé Tahiti en 4 secteurs de 

pêche correspondant aux quatre points cardinaux. 

- le secteur Nord s'étend de Papeete à Papenoo, 

- le secteur Ouest s'étend de Faaa à Paea, 

- le secteur Sud correspond de Papara, 

- le secteur Est s'étend de Faaone à Teahupoo. 
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Les trois secteurs de Moorea correspond aux trois côtés triangulai­

res de 1'île : 

- secteur Nord 

- secteur Sud-Ouest 

- secteur Sud-Est 

Temae - Club Méditerranée 

Haapiti 

Vaiare - Afa rea i t u . 

Les trois autres secteurs de pêche correspondent aux trois atolls 

des Iles du Vent. 

Ces sec teurs de pêche ne concernent pas l e s enquêtes de P*.omeXlvLCh£hy6 

e t de tiwJQAtuA dont nous n'avons pas re levé l e s zones de pêche . 

1 SECTEUR DE PECHE 

! Tahiti Nord 

J Tahiti Ouest 

! Tahiti Sud 

' Tahiti Est 

! Tahiti presqu'île 

] Moorea Nord 

! Moorea Sud-ouest 

' Moorea Sud-Est 

1 Tetiaroa 

* Maiao 

! Mehetia 

\ Total des sorties "paru" 

! Total des efforts de pêche 

! Pêche au "mana" 

NOMBRE DE SORTIES 

6 

9 

10 

1 

28 

11 

5 

7 

2 

2 

1 

82 

50 

EFFORT DE PECHE \ 

20 ! 

19 ; 

28 ! 

4 ; 

56 i 

20 ; 

12 ! 

16 ; 

4 ! 

ic ; 

8 ! 

197 ! 

50 1 

Tableau 2 - Répartition géographique de l'effort de pêche 

G-eo6RAPttlCAL &ISTRIBUT»O<V| OF- UNIT EFFORT 



III. IMPACT DU PRIX DE L'ESSENCE SUR LE PRIX DU POISSON 

Le rendement moyen des pêches a été calculé par effort de pêche et 

par jour, d'après les résultats obtenus sur 6 mois. 

Nous avons sélectionné pour cela deux groupes de pêcheurs amateurs. 

Ce choix est basé sur leur assiduité et leur ancienneté à la pêche ainsi 

que sur la facilité de contrôler les rentrées de pêche. Cela nous a per­

mis de comparer deux techniques de pêche différentes. 

1) Le premier groupe utilise des moyens plus sophistiqués : 

- échosondeur, 

- moulinets électriques, 

- pêche sur place jusqu'à épuisement du stock, grâce à l'émission 

d'une bouée dès qu'un lieu propice est repéré. Leur bateau est 

muni de deux moteurs à essence dont l'un est continuellement en 

marche afin de maintenir le bateau immobile autour de la bouée 

durant toute la durée de la pêche. La bouée sert également de 

repère pour les pêches suivantes, jusqu'à épuisement du stock, 

- le bateau ne sort en semaine et en week-end que quand les condi­

tions météorologiques sont favorables. 

Les pécheurs sont au nombre de deux dans la plupart ."les pêches. 

Ils utilisent au total 2 moulinets électriques. 

2) Le deuxième groupe de pêcheurs, handicapés par leur travail pro­

fessionnel, ne peut sortir en mer que le dimanche, quand les conditions 

météorologiques ne sont pas trop mauvaises. Les pêcheurs sont au nombre 

de trois d'octobre à janvier, et utilisent au total 4 moulinets électri­

ques. Pendant les mois de février-mars, ils se sont retrouvés a deux, et 

mobilisent ".. moulinets. 



Le bateau n'est pas muni d'échosondeur. Il est propulsé par un seul 

moteur pour les déplacements vers les lieux de pêche (un deuxième moteur 

servant de secours). La technique du parachute est utilisée pendant la 

pêche. 

3) Résultats des pêches (Tableau 31 CKTCH RÉSULTS 

\ GROUPE I ; GROUPE II !, 

. nb. de sorties N ! 25 ! 12 ! 

Effort de pêche * 45 J 41 * 

. Moyenne des pêches en g. ! g 3og ! _ 843 ! 
M/moulinet/jour 1 ! ! 

! Ecart-type ! 6 156 ! 1 350 ! 

! Intervalle de confiance î 9 308 g + 1 799 g! 2 843 g + 413 g i 

. Prix du Kg de poisson ! 1 500 F ! 1 500 F ! 

! Prix de vente journalier ! 13 962 F ! 4 265 F ! 

! Prix du litre d'essence ! 97 F ! 97 F ! 

Consommation/jour \ 100 1 j 60 1 

! Ratio = Consommation d'essence ! 100 1 = 10,741/kg! 60 1 -n im iy • 
! Quantité péché/jour/moulinet 19,308 Kg ! 2,843 y^-^.^^f^, 

! ^Pact du Prix du poisson \ g? ; ?= 2 Q47 F j 
Prix de l'essence , ' , 

Le premier groupe de pécheurs arrivent à amortir la dépense de l'es­

sence avec le résultat de pêche obtenu par l'utilisation d'un seul mouli­

net. Le deuxième groupe de pécheurs doit utiliser deux moulinets pour ob­

tenir le même résultat. 
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IV. ETUDES BIOLOGIQUES 
a) R é p a r t i t i o n des c a p t u r e s 

1°) R é c a p i t u l a t i f des espèces c a p t u r é e s d ' o c t o b r e 1984 à Mars 1985 (Tableau 4) 
RÉCAPITULATION! OF S?EOBS CAUÇHî FfcôM OCTôBER 8H i<> MftRC^ %S 

» * » a t * a * « 

NOM SCIENTIFIQUE 

' LUOJKMOAe 

EteU* caHbunculiu 

iltUi coAtuce.ni 

PA^iUpomo-tJiiii au/UcCLta 

PIXA Cipomoidti zonatui 

P'uiO.pomoidti aA.gy*ogtamn<,ciu 

?iu..±LLpomoidt& amatrui 

pA.<AtLpomoïdti ip. 

'• ludjanui bokaA. 

Apha/itui iunaeMii 

' AphaAtui tutilant 

• SHXANIOM 

Epj-nephttui ittOuX*. 

Ep'.'Wphetui tuaniotuMA-U 

Eru-ntphttLU itptem^tuct.cUui 

Iplmphttut iaicia^ui 

Epéntphttui tauvi.na 

Piomtc^ops lanctolatui 

CephatophoLCi iQOAOAkitn&iA 

CephatophoLU anatii 

CephalophoLU iexmaculaXiu 

VaAÀota toute 

'• Satoptax tp 

Pie cA\anth*M 6p. 

HctanthjjCii (.apuÀ. 

L-cop^opoma lubAum 

L-tcpxopoma tunulatum 

Potijtep-con ^Liiiett. 

, GEUPYllOAE 

P'.cmcttUcIt-Chyi plomtheuA 

Rixlf-CXUA pt.tti.OtUi 

8RAW7WS 

- EumegiAtui dLtuiVKA 

CARAAGlME 

Caiaru LuQiibAAA 

Scuota >u.voLLo.na 

i>:c"*.emVAE 

rontinuà macAoctphatuA 

" ','ACAWMIPAt 
Vf (ccjnîhi.i 0"O4 

N3M TAHITIEN * 

Paru i i h i 

Paru i i h i onaga 

Paru rehu 

Paru maene 

Paru taape 

Paru taape 

Paru utu 

Kaamea . 

Paru aahi 

Paru tahakari 

Paru t a r a ' o matapu'u 

Hapu'u 

Hapu'u e r e e r e 

Tara'o matapu'u 

Faroa 

Hapu'u reru 

Paru rero 

Rari, Rore 

Rari 

Hoa 

Paru hoa 

Paru upaparu 

Po'ou 

Mana 

Uravena 

Paru papic Utu poto 

Ruhi 

Paru matavai 

Paru nohu 

Paru maere 

NOM FRA^TAIS 

Vivaneau rouge 

Vivaneau la flamme 

Vivaneau à taches jaunes 

vivaneau rayé 

Vivaneau à réseau d 'argent 

Vivaneau 

Vivaneau 

Uidjan rouge, a n g l a i s 

Lantanier noir 

Lantanier rouge 

Loche rouge du large 

Loche p l a t e g r i s e 

Loche rouge 

Loche moucheté 

Loche géante 

Saumonée h i r o n d e l l e 

Barracouda 

Ruvet, poisson h u i l e 

Brème noir 

Carangue n o i r e 

Carangue amoureuse 

Rascasse 

NOM ANGLAIS : 

S n o r t - t a i l e d rod sn/ïprx'r , 

Long-ta i led rtxi snapper 

Cbld - ta i l ed jobf i sh j 

Banded flower snappor 

Large-eyed f lover srwiptx'r ' 

Jobf ish 

Small tooth job f i sh 

Red-banded grouper 

Seven-banded grouper 

Black-t ipped grouper 

Géant grouper 

Lunar- ta i led cod 

Snake Mackerel 

Castor o i l f i sh 

Blacs Lreval ly 

Deepwater amberjack 

http://pt.tti.OtUi


MOM SCIENTIFIQUE NOM TAHITIEN NOM FRANÇAIS NOM A N d A I S 

HOLOCEKmME 

OiHcJUhi/6 feoùmoa 

OàtichXhijt, a/ickipiicopui 

0t>tÀ.chtky6 àandix 

Oitcdtfhyi ip. 

LETHMHïOKE 

itXhfumi minùUui 

TITUOO0NTIM.E 

SphtAoZdu pachygaiteA 

CAPROIPAE 

ArUigorUafcapKOi 

SQiALlMJE 
Squatui mgalopi 

APOPES 

Congnidat 

Oeo 

Huehue 

Ma'o hohonu 

Puhi 

Bec de canne malabar 

Aiguillât nez court 

Congre 

l Squirrel fish 

Squirrel flsh 

Squirrel fish 

Squirrel fish 

Yellow-nosed emperor 

Blaasop, Tbby 

deep body boarfish 

, Short nose pur dog, 

I 
1 

splny dog fish 

Conger cel 

* Le nom tahitien du poisson de profondeur est donné en fonction de la 
ressemblance à un poisson déjà connu, précédé par le mot "paru". 
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2°) D i 5 t r i ^ t i o n _ n u ^ r i q u e _ d e s _ e s p è c e s : 

Deux espèces viennent en t ê t e pour l a pêche en profondeur . 

- Pour l a pêche de n u i t , c ' e s t PnomoMu.cAh.yi> p>iomQ.th.QjuA qu i occupe 

l a p l u s grande p a r t i e des pêches : 80 % de l a pêche profonde de n u i t , 

25 % de l a pêche profonde t o t a l e . Vient e n s u i t e PavZttaA pfieX<t06UA 

(17 %) . Le r e s t e s e compose de SQJUola fUvoLLana, LudjanuA bohaA, 

CctAanx ZugubfUA, \)aXiola louXÀ., EplmpketuA noXouXL, e t CongoA. 

- Dans l a pêche profonde de jou r , c ' e s t EtoJLiA ùaAbunauZuA q u i mè­

ne en t ê t e (30 % de l a pêche de j ou r , 21 % de l a pêche t o t a l e de 

p ro fondeur ) . Viennent e n s u i t e en pourcentage à peu p rè s éga le l e s 

7 ou 8 a u t r e s e spèces , Cananx tu.gu.bfUA, PfUAtlpomoZdeA aufU.cA.lla, 

Eplne.phe.utA fieXouXÀ. e t VafUola louÂX pêches s u r t o u t dans l a p r è s -

q u e l l e , PlzcXfLanthiaA 6p, pêche s u r t o u t à Moorea, PfUAtipomoZd<lA 

aAgyfiogfiajmicuA, PfUAtipomoZdzA zonaXuA, PontinuA macAoczpkaluA 

e t SaJLop&La, péchés un peu p a r t o u t . Les a u t r e s espèces p a r t i c i p e n t 

pour une p a r t t r è s f a i b l e à l a pêche de profondeur . 

3°^ Dis t r i^a t ion_ponç lé ra le : 

La d i s t r i b u t i o n pondérale d i f f è r e énormément de l a d i s t r i ­

bu t ion numérique. 

Viennent en t ê t e pour 44 % de s pêches , PfiomQ.tlvLcAhyà pfiom<lth<LUA 

e t RuvQA&iA pfiQXi06UA , pu i s CaAanx lugubfUA (17 %) e t enf in seulement 

E£Q.LU> aiAbunculuA (10 %). 

http://PnomoMu.cAh.yi
http://tu.gu.bfUA
http://aufU.cA.lla
http://Eplne.phe.utA
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5 ï 

4.6 l 

b X 

Fi g.'- Distribution numérique des espèces de poissons de profondeur 

HUM£R.lCbL blÇTR!6JTiûfvJ OF BcrrvoH F/SH 

PiomethJ.tXi\y>> p/iamethiai 
,;>. :..,v. '.;.;.;.;.i.u; 

iïrfM'ï'iyi'i'nï-'-' 

Ibxvlttui fAZXnàwi 

1% I l . l . l I • . • • 

F.llLct caAbunculai ntcXHwtKLaA ip et ialnpda *p. 

• j pruAtA-pomoZdtti aAgyiogKWTniciUi Epj.nephttu4 Mtou-U et Va>no'a (.ou'A. 

C'u.i tLpomoïjlll, ?ona lui > o o o c Autres espèces 

,• • • ! lv.'.'.'.'.'.' fontimi, macioce.phalui 

r ! 
r • • • • «I Coianx tugub>LVi 
i ) 
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44 ï 

21 1,7Ï 

FM . ? - D I striDution pondérale des espèces de poissons de profondeur 

W£)6RT JMSTRIBOTIDN/ ÔF BDTTOM FlSH 

Pnomr.fJu.cSMij* piome.tht'jui 
• Hd/ef-ùM j^ie-'-ioau* »*.V. Autre', Ludjanidc-s 

CanaM tugubtit. SeMan <d<?j> 

i i i i i i i i i n 
tte.LLi ccilxinautuA SPA^LOIC **.vaO-i\>\i 

Pon-Unu* macAor.".phatui 
p u v *j i 
> o o o c Autres espèces 
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b) Assoc ia t ions d ' e spèces e t r é p a r t i t i o n s se lon l e s profondeurs : 

N'ayant pas fai t , de s o r t i e s de pêche expér imenta le nous mêmes, 

nous n 'avons pas de données t r è s p r é c i s e s sur l e s profondeurs de 

pêche. 

Tou te fo i s , c e r t a i n s poissons é t a n t p lus appréc iés que d ' a u t r e s , 

nos vieux pêcheurs , c e r t a i n s par habi tude e t par connaissance des 

l i e u x de pêche, d ' a u t r e s possédant un écho-sondeur, t r a v a i l l e n t t o u ­

j o u r s dans l e s mêmes profondeurs . 

Les profondeurs l e s p lus recherchés v a r i e n t e n t r e 280 e t 400 m. 

De 280 à 350 m, on y t rouve l e maximum à'EZitià ccVtbunculuA, a s s o c i é s 

avec SaloptLa, PtuAtLpomoZdzà zonetfui e t PhÂAtLpomoîdu aAgyiogiammLcuA. 

Ce d e r n i e r peut s e pécher moins profondément, à p a r t i r de 250 m, en 

a s s o c i a t i o n avec VhÀAtLpomoZdQM auAJ-cJJUia, PontinuA mac/toczphaùj.i e t 

PZe.c&iantltlaA se pèchent s u r t o u t e n t r e 350 e t 400 m, tou jours en a s ­

s o c i a t i o n avec EtzLib ùaAbancu.ÙMi>. A p a r t i r de 400 m l a pêche e s t 

moins i n t é r e s s a n t e . Les poissons sont moins nombreux mais p lus g r o s . 

Les pécheurs de PlomoJivichtluj6 pfiomo.thiwi> e t RiwuttuA pK<utLot>uA t r a ­

v a i l l e n t l a n u i t aux envi rons de 300 m. I l s ne ramènent prat iquement 

pas d'E-te&6ô CdAbunculuà. Ceci e s t dû au f a i t s o i t qu'E-ted-ci ne mord 

pas l a n u i t , s o i t que l e type d'hameçon en b o i s u t i l i s é h a b i t u e l l e ­

ment ne l u i e s t pas adap té . Par c o n t r e , i l s pèchent que lquefo i s 

LudjanuA bohoJi, S&Uola KlvotLana, Congvi 6p., \Ja/uLola. louXi e t 

Epinzphzùii KdXouXÀ.. 

Moins profondément, se t rouvent l e s a u t r e s PhÂAtipomoZdQA, CaAanx 

lu.guh>ÙJ>, Epinz.phoJUn> &ji<motu.£.nt>ib, StuLola. KivoLLana, VaAlola louXl 

e t aux envi rons de 150 m, EpÀnzphi£iU> IdXouXÂ,, MakAjola. toute, C&pha-

lophotU anatià, C. mx maculautuA e t EpinzphzluA {OACJJXXUÂ. Nous n ' a ­

vons pas r ecensé l e s poissons péchés à des profondeurs i n f é r i e u r e s à 

100 ou 150 m. 
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c) Etude de la variation géographique : 

Cette analyse est faite sur les 12 poissons les plus couram­

ment péchés. 

Nous avons divisé Tahiti en 5 secteurs de pêche : 

- Nord 

- Sud 

- Ouest 

- Presqu'île 

- Est. 

Moorea en 3 secteurs de pêche correspondant aux 3 expositions 

de l'île : 

- Nord 

- Sud-Ouest 

- Sud-Est 

et les 3 secteurs de pêche correspondant aux 3 atolls étudiés 

Résultats : Les résultats sont exprimés en nombre de poissons péchés 

par effort de pêche et par jour. 

1 ) Statut zaAbunculuA : est présent dans tous les secteurs considé­

rés en nombre relativement important. On observe un maximum à Papara 

dans la Côte Sud de Tahiti, et une présence moyennement élevée à 

Moorea dans les trois secteurs, ainsi que dans 2 des atolls (Tetiaroa 

et Maiao). 

2) P>LUtLpomoZd&6 0A.Qyfi0QfiamnU.CU6 : est assez localisées. Cette espè­

ce wSt présent essentiellement à Tahiti, avec un maximum sur la Côte 

Sud de l'île. 

A Moorea et dans les atolls, sa présence est négligeable. 

/..-

http://0A.Qyfi0QfiamnU.CU6


LEGENDE : 

N/E/J : Nombre de poissons péchés par ef for t de pêche et par jour. 

Espèces : Différentes espèces de poissons habituellement pêches. 

/- EtoXÀM caAbuncju£uA 

Z- PnJj>tZpomoZd<i6 ah.Qyn.oQKamru.CiLi, 

3- Pii6&LpomoZdz6 zonctfuA 

4- PtiLt>tLpomoZd<u> ojihÂeÀJLla. 

5- PontinuA maoAoce.phatuA 

6- Satoptla 6p. 

?- PtQ.cXfianthÂjK> 6p. 

%- VcvUola louXÂ. 

9- Cananx ùigubJvu 

10- Epinzphe.tuA tieXouAi 

1I - Szxlola tUvottana 

M- EpA.ne.pke.UJL6 •àiamo£ue,n6<L6 

http://ah.Qyn.oQKamru.CiLi
http://EpA.ne.pke.UJL6
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3) PKÂA>£LpQTAoZ&QJ> zonaAuA est moyennement présente sur les secteurs 

Sud et de Tahiti, ainsi que dans 2 atolls Maïao et Mehetia. Sa pré­

sence est faible au Nord, à l'Ouest de Tahiti et sur la presqu'île, 

ainsi qu'à Moorea et à Tetiaroa. 

4) PtUA&LpomoZdZA auJÙJÙLLa est soit faiblement présent, soit peu 

péché à Tahiti et à Moorea (sauf à la presqu'île de Tahiti et sur 

la Côte Sud Ouest de Moorea). 

Sa présence est moyennement forte dans les atolls, surtout à 

Maiao. 

5) Pon-tlnai macAOCZphalui et ptzc£>ian£kLcu> sont présents surtout 

à Moorea. Pto.cAA.antlru.a6 existe de façon négligeable ailleurs. Pon-

tùiu6 macAOCQ.ph.aZui est moyennement à faiblement représenté à 

Tahiti et dans les atolls. 

6) Satoptia est présent presque partout mais en nombre peu élevé. 

7) CaAanx lugub^U, VatUola loati, EpimpholLuA izAouti sont péchés 

essentiellement dans la presquîle et à Maiao. Dans cet atoll, on y 

pêche également S0AÂ.ota >ujJoUjana. Ailleurs leur présence est tr; s 

négligeai de ou peu péché. 

%\ Epi.nQ.pho.iu6 tuamotu0n6<U, comme son nom l'indique si bien, n'est 

présent de façon positive que dans les atolls étudiés. Sa présence 

est négligeable ailleurs. 

d) Variations mensuelles des différentes espèces pêchées : 

L'étude est basée sur les enquêtes menées de fin septembre l'.'p>4 

à fin mars 1985. Dans ces calculs, nous n'avons tenu compte ni des 

variations régionales, ni des différences de résultats dûs à la dex­

térité pi us ou mojns grande des pêcheurs, ni des moyens de pêches, ni 

de la météo. 

http://Pto.cAA.antlru.a6
http://macAOCQ.ph.aZui
http://Epi.nQ.pho.iu6
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Les r é s u l t a t s sont c a l c u l é s par e f f o r t de pêche e t par j o u r . 

Pour Et<lLU> CMAbunaituà, nous observons deux maxima, un en septem­

bre (ou avant ) e t un en j a n v i e r - f é v r i e r . Le p ic de j a n v i e r semble 

se r e t r o u v e r chez Plù>£ipomoZd2A aAgytioQfiaimLcuA, Saloptla 6p 

(bien que t r è s f a i b l e ) . I l e s t d é c a l é vers Decembi3 pour PnÀA&lpO-

mnTrioA nnfiiç/PPn r-t vers M »̂rs cour PfiÀ6tÂr>omo<dQJ> zonatuA. Pour 



Capture/effort de pêcne/jour 

15 22 28 30 Jours 

6 0 
l 

îoj 41 o jT I b 17| 4 l 5 9 l!0 6 5 3 14 8 6 4 0 15 1 '< U b I I I 

IrfluF'ice du rythme lunaire sur !a pêche d'ï-tetcà caltuncufu^ 

n = nombre d'e'forts Oe pêchp 

C*TCH£S OF FTELIS CAKaUA/Cl/^S RE/-ATE& 
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Nous pouvons ainsi distinguer le cycle lunaire en 4 parties : 

1- les trois jours entourant la pleine lune (1 jour avant et 

un jour après), 

2- les trois ou quatre jours entourant la nouvelle lune 

(1 ou 2 jours avant selon la longueur du cycle, et un jour 

après), 

3- les 11 autres jours de la lune montante (3e au 13e jours), 

4- les 12 autres jours de la lune descendante (17e au 28e jours), 

Les résultats obtenus sont très significatifs : 

Nous observons une très nette augmentation du nombre des pois­

sons pêches pendant les jours de pleine lune. L'augmentation est 

moindre, mais toujours significative aux alentours de la nouvelle 

lune. Le reste du temps, et surtout en lune montante, la pêche est 

peu fructueuse. 

! Jours lunaires ! Nb. d'efforts ! Nb. de poissons/efforts de ! 
1 ! de pêches ! pêche/jours ! 

i Nouvelle lune 
J 29e j. au 2e j. 

1 Lune montante 
! 3e j. au 13e j. 

i Pleine lune 
i 14e j. au 16e j. 

] Lune descendante 
j 17e j. au 28e j. 

16 

66 

10 

84 

4 + 0,9 

1,7 + 0,3 ! 

7,5 + 1,6 ! 

2,5 + 0,6 ! 

Tableau 5- Influence de la lune sur la pêche d'Etzt i i caAbancuiuA 

XMfLU£NC£ OF THF (Aùùti ON EitUS CAKBUAJCULUS 
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f) Etude des tailles : 

Nous avons représenté les histogrammes de 13 espèces de pois­

sons de profondeur. 

1) Taille moyenne et dispersion des tailles : 

Les tailles moyennes d'EtzZÎA ca/ibunculuA sont très faibles 

comparées aux mesures faits sur la même espèce dans les autres 

pays du Pacifique. (Vanuatu, Fidji). Les EtQJLlk de petite taille 

semblent vivre dans le même habitat que les autres dans les pro­

fondeurs de 350 m, (on arrive à les pêcher à l'aide d'hameçon 

plus petit). Par contre les premières tailles d'EteÂÂA CûhuicaïU, 

pêchées commencent à 75 cm. 

Chez PhÂAtlpomoïdQA OAgyfiogn.curmU.CJuU,, la dispersion des tailles 

est extrêmement faible. Elle est comprise entre 20 et 30 cm en gé­

néral, et la moyenne des tailles est proche de la taille moyenne 

maximale. Quelques rares individus atteignent 28 cm. Le même cas 

semble être vérifié au Vainuatu pour cette espèce, (cf. BROUARD F. 

et GRANDPERRIN P. 1984). 

On pourrait penser soit à deux habitats différents selon les 

tailles, soit à un arrêt brutal de la croissance. 

La dispersion des tailles de PhÂAtLpomoZdu zonatuà est com­

prise entre 22 cm et 45 cm. Elle semble être la même qu'au 

Vainuatu. 

Les tailles des autres espèces n'ont pas pu être comparées 

à celles des autres pays du Pacifique. Pour les carangides, cer­

tains serranides et les genpylides, la dispersion des tailles 

est très étalée. 

i / 

http://OAgyfiogn.curmU.CJuU
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MAXIMUM LEhtGTRS. 
2) Longueurs maximales observées en centimètres (Tableau 6) 

; E S P È C E S 

! EtztiA caAbuncuùià 

! PfuA-tipomoZdu aAgyAogiamnicuA 

] P>uj>tLpomoZd.Qj> zoncUuA 

! ?nJj>tLpomoXÂ<Li> OJJJVLQÀAJLO. 

\ PontinuA macA0c2.ph.aluA 

! PlzatAantklai, 

; Satoptia 

! VasUola toute 

\ EplnzphzZwb KQAOUXI 

! Ca/ianx luQubnJj> 

; So.fU.ola 

i hpi.n(Lph.QluA •tuamoXuejib.ùi 

] PKomoXkicthijà pKomoXhoMA 

TAHITI 

66 

39 

45 

39 

51 

38 

1+3 

45 

43 

71 

75 

83 

90 

VAINUATU 

112 

29 

39 ? 

-

-

-

-

-

-

-

-

-

-

FIDJI 

103 

-

-

-

-

-

-

-

-

-

-

-

-

HAWAI : 

63 ! 

; 

', 

! 

; 

: 

\ 

! 

; 

! 

; 

! 

\ 

g) Relation longueur poids : 

Nous avons représenté les courbes de corrélation longueur à la four 

de 13 espèces de poissons de profondeur suivant l'équation : 

LF = a log P + b 

(LF est exprimé en cm, et P en g). 

http://macA0c2.ph.aluA
http://So.fU.ola
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tli'f'A caAbuncufu.6 

\ LF = 25,65 log P-38,32 

3 log .P 
H • 1—i i- • » -\ „ 
U. 1 0.5 1 ? 5 10 Po\0<, Kg 

cm 

«0 

G 

U 3 0 

E 
20 

U 

R 10 

PiUMcpomoidu aAgyiogiaimu.CAL>> 

LF = 17,90 log P- 18.96 
A - 0 ,83 
n = 105 

- f - < • . . \ 

0. 1 0,5 1 2 5 ifjPoids Kg 

Pit-itiDOntciZdeA zonatui 

j 4 i o g . P . 
) i ••• , I • 

' 2 5 10 Poids Kg 

L crai. 

50 

40 

LF = 

n = 

21,37 
0,87 
54 

log P-28,27 
U 

30 

E 

U 20 

10 

P/UAtÀ-pomoZdlA duA-icÀ-tla 

LF = 19,19 log P-21.9» 
1 -- 0,84 
n -- 69 

l o g . P . 

0,1 0,5 1 2 S 'C 

l'jii-Uiiui macAocephatu.* 

LF = 24,91 log P-34.60 
/• i -- 0 .92 

/ ' • n •- 7 5 

? 3 4 l o ç . P . 
. _ j . _ ^ - | — , , , , -H • • 
0.1 0,r- 1 2 5 10 Poids Kg 

L cm 

50 

40 

30 

20 

Salop-Uc 

*- LF = !C, 73 log P- 1 '. . ' 6 
A = 0,7fc 
n = 30 

10 

3 4 log.P. 
~t 1 I ' I I — \ 

0.1 0,5 1 2 5 10 Poids Kg 

REX/vr/o/tf BervJeett Sizg/^ei6trr OF SOMF s^aes 
Fig. 7a - Relation Taille/poids de quelques espèces de poisson-

de profondeur , 
1 = Coefficient de corrélation LF = longueur à la fourche 
n = Nombre de mesures P = Poids total 
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Fig. 7b - Relation Taille/poids de quelques espèces de 
poissons de profondeur 

http://Se.Aj.nti
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Fig. 7c - Relation Tai l le /poids de quelques espèces de poissons de profondeur. 

Nous remarquons plus la dispersion des t a i l l e s es t grande, plus ce t t e 

c o r r é l a t i o n e x i s t e . {EteLU canbuncuLtuA, PontlnuA ma.cAoczpha.lusi>, Epinzphe.luA 

tuamo-tue.nà<A, Szxiota AsLvoLùma., Cananx lu.Qtxbtva>, PiomeAkidithy* ph.omQXh.euA> ) . 

Pour les autres espèces dont la t a i l l e es t t r è s peu dispersée, la re la t ion 

est moins concluante. 

CONCLUSION 

Les poissons de profondeur, surtout ceux de bonne valeur commerciale 

existe en faible quantité dans les îles de la Société (Iles du Vent). La 

taille moyenne d'EtzLLb COA-buncaÙLi est assez faible par rapport aux au­

tres pays du Pacifique. On peut supposer que, pêche de longue date, le 

stock de cette espèce commence à s'épuiser. Seuls les endroits côtiers 

assez éloignés du port de mouillage des bateaux possèdent encore un stock 

assez élevé (côte Sud de Tahiti). Il serait intéressant d'essayer une sé­

rie de pêche à la palangre profonde pour confirmer ou controverser ces ré­

sultats. 

RESUME 

La pêche profonde est pratiquée depuis de longue date par une petite 

minorité de la population en temps que pêche de plaisance. 

.../... 

http://PiomeXhA.cX.hyi
http://ma.cAoczpha.lusi
http://ph.omQXh.euA
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Une étude a été faite sur le recensement qualitatif et quantitatif 

des espèces présentes. Cette étude montre une diversité moins élevée 

qu'au VAINUATU. 

Le stock est également peu élevé (surtout pour les poissons de 

grande valeur commerciale). 

Nous avons également observé une variation dans la distribution 

géographique et une variation mensuelle. La lune joue erjalement une 

influence sur la pêche. Une étude biométrique a été faite. 



Annexe 1 

6viANmTttfS ANfc r&£&UéNCY of FlSH boRll̂ G- & MoMTHS 
CLASSIFICATION DECROISSANTE EN NOMBRE ET EN POURCENTAGE DES POISSONS 
PECHES PENDANT LA DUREE DE 6 MOIS 

; E S P È C E S 

1 PtLomeAkichXhyé p*ome£h<ziu> ou Rexea 

î E£&Lô> caAbuncuZuA 

• CaAanx lugubsuA 

\ PAÂAtcpomoZdQA auAlcÀZla 

• P/uU>txjpomoZdQJi zonaXuà 

\ Pontcmui mcLCAoczphaluà 

• RuveXtuA pnoXLoàu* 

i WvUitLpomoZdeA an.gy>iog>iammiciu> 
1 Epine.pheZu6 KQXOVXL 

\ PlzcVicwthlaA 6p. 

• CcphatophotiA izxmaculaAuA 

', 'JaJvLola touXÀ. 

'• Salopt-La 

1 S&vLola KivoLLana. 
! Ep<.n<iphziiu> taamotu^nà-U) 

, KLUAU p>ûA&jpomo<d<i6 
! Ludj'anuà bohaA 

', Squalui mzgatop* 

'• Ep-tnUphzluA 6tpt^m{j<u>ciaXu6 

" P^omlcAopé lancaolatuA 

• CongoA 6p. 

', KutAHà congiz6 

• Polylzpion KU66<LLL 

\ SphesioZdM packygcudtQA 

' Cuphalophotu anatu 

i Phx.ac.an-Chu6 boopà 

! kphaAQjJA ^uACCUué 

CuphalophoLÎA igaAaAfvtzni-û, 

NOMBRE ; 

558 | 

465 1 

187 ! 

140 \ 

134 ! 

134 I 

116 ; 

109 '; 

72 '• 

61 i 

50 '• 

41 '; 

41 l 

25 ; 

22 ; 

18 I 

7 ! -N 

5 \ 
1 

4 i l 

: : i 

3 ; i 
3 î l 
2 ; 

2 j 

2 ! 

2 » l 
1 

% 

25 

21 

8,5 

6,3 

6 

6 

5 

5 

3,2 

2,8 

2 

2 

2 

1 

1 

1 

! 
1 

r e s t e 
/ 2,2 % 

OBSERVATIONS 

Observat ion sur 3 mois 
Ex t r apo la t i on sur 6 mois ; 

Recensement sur 3 mois. 
Ex t r apo la t ion sur 6 mois ' 

Recensement incomple t . 
Espèce pas t r è s profond. ' 

Recensement incomplet , ; 
n ' é t a n t pas un poisson u n i - ; 
quement de profondeur. ; 



(Suite Annexe 1) 

; E S P È C E S ; 

\ LiopKopoma tunulcUum J 

! Eplntphtloà tauvina < 
] LoXfoiÂwA muùxxAuA * 

! kphaAQjuA iwJtiJLœM, \ 

\ Lcoptopoma tuxbnum \ 

! QàtldnAkyà a/idnLzpUcopuà ! 
; OàtLchthyi handUx \ 

• OàtLchthyà kctianuA i 

j AtvtLgn^xji àp. \ 

i Epin&ph&buà AaéclatuA i 
; EteJLU coiuAcanà J 

! Holantfuja& tapai ! ' 

NJOMBRE j % 

2 ; 

1 ! 

i ; 

1 ! 

i ; 

1 ! 

i ; 

1 ! 

i ; 

1 ! 

! 

1 ! 

OBSERVATIONS \ 

1 



Annexe 2 

CLASSIFICATION DECROISSANTE EN POIDS ET EN POURCENTAGE 
DES DIFFERENTS POISSONS DE PROFONDEUR 

; E S P È C E S 

\ PJionKXhLchthyà pfiomzthzuA e t 
; RuvvtfuA putbioàuA 

! CaAanx ùigut»UA 

; EttLU caAbuncuùuA 

! PfiomlcAop* lanczolatuà 

j VnàttLpomQÏdQA zonaAuA 

• Pontàmà ma.cAoctph.atuA 

' PhÂAtlpomoùLu auAJjùLla. 

! EpinzpheZué Xuamoiuziu-là 

j EpinzpheÂuà 6£p£m4aACMUu4 

< SoAlota. JUvotcana. 

\ Ep£ne.pheZuA natouXÀ. 

! PsuA<tLpomoZdeA aAgyfiog^amUcuà 

\ Va/Uola louXl 

! SaloptLa 6p. 

\ PlecXAanihlcvt 

i PnÂA&LpomoidQA &p. 

; EtoLU conuAcanà 

i SquatuA mzgalopà 

| AphateuA AuZLtané 

< Eun&gl&tuA WbjAtAÀA 

' Autres espèces 

POIDS 

J l 470 

578 

342 

180 

115 

102 

98 

88 

68 

66 

61 

40 

35 

27 

21 

14 

12 

11 

5 

4 

; % 

44 

17 

10 

5 

3 

3 

3 

3 

2 

2 

2 

1 

1 

1 
l 

~) 

| 

\ 2 

J 

OBSERVATIONS \ 

Recensement sur 3 mois. ' 
Extrapolation sur 6 mois ' 

http://ma.cAoctph.atuA


NOMBRE MOYEN/EFFORT DF PEC1IF./JOUR/ZONE 

ESPECES PECHES 

Etetùs caAbuncutu^i 

P>UA tipomoîdti aA.gylogl.anmi.cui 

. P>LCitipomoîdi6 zonatui 

PfûAtLpomoXdtA auJU.cA.tta 

: Pontim^i macAociphalub 

Saloptia 6p. 

! PitcManthiai 6p. 

! Va/Uola loud 

i CaAanx. tugubtii 

! Epintphltui MtowU 

'. SvUota iU.uotX.ana 

Epinephetui (i.amotutniiA 

EFFORT DE PECHE 

! NORD 

! 1 , 4 1 + 0 , 6 6 

! 0 , 3 0 + 0 , 1 3 

! 0 . 5 0 + 0 , 3 0 

. 0 ,05 + 0 ,06 

0,43 + 0 ,13 

j 0 ,05 + 0 ,05 

! 0 , 20 + 0 ,16 

! 0 ,05 + 0 ,05 

! 0 

! 0 ,10 + 0 ,10 

! 0 

0 : 

20 : 

T 

OUEST 

1,74 + 0 ,90 

0,79 + 0 , 4 7 

0 ,21 + 0 ,12 

0 ,68 + 0 ,39 

1,1 + 0 , 3 3 

0,32 + 0 ,19 

0,21 + 0 , 1 7 

0 ,05 + 0 , 0 7 

0 ,05 + 0 , 0 7 

0 ,21 + 0 . 22 

0,26 + 0 ,32 

0 ,11 » 0 , 1 3 ! 

19 : 

* H I T ! 

SUD 

. ' 5 , 4 + 1,8 

3,9 + 1,5 

1,3 i 0 ,4 

0 , 1 + 0 , 1 

0 ,7 + 0 , 3 

0 , 3 + 0 , 3 

0 

0 , 1 + 0 , 1 

0 

0 ,1 + 0 . 1 

0 

0 

23 

EST ET PRESQU'ILE 

0 , 7 + 3 

0 , 1 + 0 , 1 

0 ,4 + 0 ,2 

0 , 9 + 0 ,3 

0 ,6 + 0 , 1 

0 , 1 + 0 , 1 

0 , 1 + 0 ,0 

0 ,6 + 0 ,0 

2 , 0 + 0 ,9 

0 , 7 + 0 ,3 

0 

0 , 0 + 0 ,0 

: 56 

NORD 

2 . 5 + 1,1 

0 , 1 + 0 ,1 

0 , 1 + 0 ,1 

0 , 3 + 0 ,3 

1,4 + 0,6 

0 , 2 + 0 ,2 

0 , 1 + 0 ,0 

0 , 2 + 0 ,2 

0 , 3 + 0 ,3 

0 

0 , 2 + 0.2 

0 , 1 + 0,0 

20 ! 

M O 0 R E 

SUD-OUEST 

2 , 6 + 0 , 5 

0 , 6 + 1,2 

0 , 6 + 1 

1 .7 + 1.2 

1.9 + 0 ,9 

0 , 7 + 0 ,4 

1,1 + 0 , 1 

0 , 2 + 0 , 1 

0 , 1 + 0 , 1 

0 , 1 + 0 ,2 

0 

0 : 

12 

!\ 

SUD-

3,9 + 

0 

0 ,5 + 

0 , 3 + 

1,9 + 

0 , 7 + 

0 , 9 + 

0 , 1 + 

0 

0 

0 , 1 + 

0 

1 

! 16 

Annexe 3 : DISTRIBUTION GEOGRAPHIQUE DE 12 ESPECES DE PROEONDEUR 

http://aA.gylogl.anmi.cui
http://auJU.cA.tta
http://iU.uotX.ana


VARIATIONS MENSUELLES DE LA PECHE DES "PARU" 

EtoJLiA ca/ibunculiUi 

P-UAtÂ.pomoZde.4 aAgysLog/iamnicuA 

P^LCàtcpomoZjdQA zonaXuui, 

Piu>tipomoZd<i6 aiuU.cA.lla 

PontinuA macioce.phaluA 

Saloptia 

PlzcXKonthlaà 

Nombre d ' e f f o r t de pêche n. 

SEPT.84 

4,5 + 0 

0 

0 

0 

0 

0 

0 

2 

NOMBRE D'INDIVIDUS/EFFORT 

OCT.84 

2,7 + 0,7 

0,2 + 0,2 

0,8 + 0,6 

1,4 + 0,4 

0 ,3 + 0,2 

0 ,1 + 0,1 

0 

31 

NOV.84 

1,8 + 0 ,5 

0 ,3 + 0 ,2 

0 ,2 + 0 , 1 

> 1,2 + 0 , 1 

1 + 0 ,4 

. 0 ,2 + 0 ,1 

. 0 ,5 + 0 , 1 

! 3] 

DEC.84 

1,1 + 0 ,3 

0 

0,4 + 0,2 

1,8 + 1,0 

0,6 + 0,2 

. 0,4 + 0 ,1 

. 0 ,1 + 0,0 

! 17 

DE 

J 

4, 

3, 

0, 

1, 

1, 

. 0, 

0, 

MûMT/fLV VfiftAVàtiS 

http://aiuU.cA.lla

